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I.un aspec! inté!~s~ant du programme de ~é~ablissement 
. d'es' demobrlrses, concernant tout speclQlement~ 

",'; . ; " Ip, cla~~e ~grico~e_ et .c~"e des' pêcheurs . 

! ('Du <1'Irudawaska, '!l'Edmonston, 1 façon s:~èciale aruprès des pères et 
N,'OU,y.e!l,u-BrUUSWi>ck, numéro du 16 mères d-t'no..~, mobi!lisés, ac,tueJ11e­
décembr'1) ; . , m~nt dans l'ootive au payiS ou outre..: 
ctepmb.!è<me . du rMablissement J mer, afin gue pl'enamt dès mainte­
des a:ém. bbi~tsês dafl:s 'la pé'riod-e de . ~-an.t c~n. na:~;:san.c~ des a:mntages of: 
l'litn-r'5-guCl're ,est denui }onrt+empsfe~s~llS p_I~lJInt el1!SUlte en co~ 
.. ' ~. ev ' , '," . s 0',., vam-crel!ur-!l fiIMI, pour que ceux-oJ., 
a ! :ehul-e.,~n a reconnu !Iue ce pro- soient prêts à en bénéfider dès le 

Ibleme ~"t l ~tn des p:llli! }mp~rtants, mour au foy.e\" au lelfidèmain de .la 
auqu~, l'1' faut ~etoute n~cessllte }lne ;uerre. . 

1 

soihrtl.on. ({nate et ~fflcace,. L, ab- Si l~ pro!:>!!èm-e ~t naf:i onaà en ce 
s~J:lptlQ.n , .le tr~~ai:l,de ;nl!l'ili:qu~iI, cO'1~erne ;1'0.o-t .• le/pàys, iII e:,t 

1 

d, h~;f~, et. de fem~-es-, derny b ,·aUSSI et PlU:> pr-eoC1Sement un problle­
ses d-eS;!')!,lr.:'~c~ .aPIfes ou de'ii enus m'efami~:a\ pour. nos curr-tivateul'5 et 

1 sans eŒl1p'10l PI1~ SUIte de la fe~me--n;ospêch(>lms en ce qu'>ÎQ iutéresse 
: tureil"~ md,)}&·tnes !le gue;r.e, :recla- èhacrrne de nos famiilles rorades 
,mera;dl's'!er.e<tOUI'-a la paIX, l'a:dOP' " • ' l' 'f'l d l'a;c­
i tion de ffie.sUl1eS d'envergure dont a,yan·. un ou p USl!3U'l"S ,r S ans, • 
r "'. j' " , '. ,. d . 1 11ve. Se pre'Vailmr d aV'an~ ,SI 
on n, aura; ~mà:/;S~bé temolll . anse precieux c'e::1 à la fois enrayer le 
pa:sse, 9.(i\~,~ sans ~eSCJ!lellles Il y au- fl<éau, de 'h déserfi.OIfi des campa­
raIt tOUt neu , de. cr;amdre Un bou- "nes et :lSlSllr-er l'avenir de no-s bro­
leversem>:J?l oo!lsl~eTaba-e dont on le<S frumm""scanadiennes-d"rançaises 
n,e pou'I""mt pl1CIVOlr toute> les cÛ'n- et II!crudienne-s qui, dams le paSlséi 
seq~ences. ". .. . ont démon'Ïré ,le plus solide at­
. '~ un, des nUl1rs~es p1us son;bre~ t'l1-chermen-l RU SOlI et ont trouvé là 

a l 'honzr.lt de 1 aI.Pre~ ... guer:e: c est a leur plLlLS sûœ fQlI'iCe .de su'l'vivance. 
n'en. paIS douter CeilUl suscl'te par la . L'llden FORTIN 
déSlel'lbion -eu ma,s,se desdistTids ru-_ ..... _", 
raux e·t!'>cn>cOIIIlhrement d-es centres 
in.d'llSotri ... "ls. Les mi'l"oiiflan1s. sa.llai-
l'es' des Î!Hi-n.stries dé guerr·e auront 
été l'appât le pl\llS irrélSi'S'tiblleat1~ 
près de nos j.e'Ùn.ers gens et de nos 
Jeun·es f"J~,es d-e la caIln-pa.gne et nous 
aurollS.probaJ]l·erment à payer en 
templS de paix la rançon de nos 1 

1 
C-I"l.'eurs d", lE:'IDJls de guerr,e. On se 1 
dermande 8ujollI'd'hui avec raison 
cO?l~ien .deceux et cem,es 'lui ont 1 
qmtte Ie- v pour la viilŒe re- 1 
tourm-erO'!ltl11pr la guerre sur la 1 
terre où Olût grandi leI! générations 1 
des aJl1Cê~I~S. . . 

-Les stalisHques r~èlent qu'en 
11871 la ~!a."."e' rlln1e cœnprenait 
,près des I!roi.s cinquièmes de toute 
la p-'JIpul1atioll du pays et qu'.a.lljour­
d~hui e:We n'en comp.te qu'un peu 1 
plus d'un . cinquième, La ba1lance 
est tal.all't'ffic.nt reonvernée et présente 

Ide toute tacon un tabtle'llu très .dé­
favorable. 'On conçoit difficilement 
elleffet crl~'un pàys comme le nô­
tre p:1JÎ3:$cmaintenir ulle prospérité 
sans fll1ic;h;,SEement quand la po.puila­
tion ru::,'è et la p()pu}.atÏon uX'bai-

1 !le ofr!,rcmt une di9prDtport~on aussi 
inqUiétante. 

On a fait tout dernièr~meILt beau­
coup de' pnbHdtêaupro~rarome de 
l'étahUssemEut des d'émobi'lisés .sur 

1 
etes terres. On sait qu'en certaines 

, parti-~ du pays des équipes d'ingé-

1 
nieurs 0:,1 f,dt tout l'été l'af'l:!entage 
de terrallls dont on veut drslposer 

1 en iavear dCos a,ndens combattants. 
Mais dé façon gêné-rale le peuple, 
la c\lasSp :Igricole, endéfin·iUve· les 
pl'ermier<; in1-éres.sés, et tous les au­
tres quLsIH'!lienl: di!lposés à s'éta.bilir 
sur une ~erie 8:'Pt'ès la guerre; ne 
sont pa,.,>. a'l.&ez au éounnt du pro-! 
gra:mme du gouv-ernement en ce do-I 
mmne. " , 

!' Afind'utteifildl'e pd-us di'recl-emerrt 1 
tous les inté-T'esSJés, le mi>nistère des 1 

'Mines e~' dC5 RessouX'c.esvient de 1 
publier, l'fi petit OipuscuJe ex·posant 
ce programme connu offici.l?lllement 
sous le nom de' "Loi agraIre. pour 
].es aIicien~ comba.ttants". Toutes 
les'farnHl!:'s l'ùra.Ies ayant un ou plu- 1 
siems fKs .. dams les. forces armées '1 

a11l;àie.nt. int:êrêt ,à~le lire' attentive­
rné'nt . et!iurtout âse préva>loir des 
avaonbg;es mis à'leur'portée. ': .. " . 

,neJ:lNgramm·e de la "Loi-agraire 
pour les_ anciens corobattants" peut 
être ré];'arl.i en troi;ssections dis­
tinctes; 10 Msoclrois et prêts aux 
anc1en.sc;)mbaMants désirant se li- 1 
vrer eXe'l ü.giVeltl1-ent à la culture de 
la terre sur une ferme; 20 des oc­
troi.s et prêts aux anciens combat­
tams dè,ûra-rlt cultiver un lopin de 
terre t011t en ayant leur emploi ré-l 
!,uUer dans l'industrie ou ai1leurs; 
30 des octrois et prêts aux anciens 1 
combàttants ,désir~t ex.p.loiter un 
lopin de tl'l'~ tout en Se livrant à 
la' pêche dans un but commercial 
Cc·eUe ::Ii':'ù1ère, sedion concertl-e 
Fout sp:pcialemen·t les pêcheurs et 
des iictrc-is et prêts leur sont pré­
vus POUl" !'aC"hat de barques et d'wn 
outirhlruge dt> pêche). 

No;:. fils de cultivn.teurs ont là une 
intér~s.s."lnte oc;crusÎon de devenir 
Pl'op:'î6tnirec:; d'une ferme à eux et 
de S'y établir solidement, de même 
nos pêcheurs acadiens de devenir 
chez eux < m~ître.s de leurs propres 
d{!.s{in.ées'· en S'y créant œn hel a y·e­
nir p'rè~ de la mer qu'ils connais­
soot bien. NÜ's pères de fami>l1es y 
ont aussi la oolli'tion toute trouvée 
au pmb;ème toujours inquiétant de 
l'é1a'bLis"'Jrnent de leurs fils. 

Amsi ne sauriol1s·noustl'op :n- ) 
sÎstér. auprès. des nôtres pour qu:ils_ 
ne 1~S5t:J!t ·pM pMserune occasIOn 
!Hl'SSI heureuse. Nous iils{st;ons de t 


